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payons à son âme le tribut de nos prières. Car, ô profondeur 
des secrets de Dieu ! Qui sait ? Peut-être quelques restes de 
fragilité l'arrêtent encore aux portes du bonheur, peut-être 
l’œil jaloux de l’Eternel a-t-il découvert quelque taché dans 
cet,e âme qui s’est donnée à lui. Vous qui l’avez connu, vous 
qu’il appela ses enfants, vous surtout qu’il a régénérés dans 
les eaux du baptême, à qui il a donné le lait de la doctrine du 
salut et distribué le pain des forts, priez pour ce pasteur qui 
n’est plus. Priez encore vous qui devez à ses prières la conver­
sion de vos âmes et la persévérance dans le bien. Peut-être 
a-t-il été trop bon, trop condescendant pour vous, peut-être 
qu’à cause de vous Dieu le retient dans le lieu d’expiation. 
Vieillards de cette paroisse, n’oubliez pas dans vos prières cet 
ami fidèle qui vous allégeait par ses visites paternelles le poids 
si lourd de la vieillesse. Et vous, mères chrétiennes, aidez vos 
enfants à redire pour ce bon prêtre les prières que lui-même 
leur a apprises ; joignez-y les vôtres : la prière d’une mère qui 
prie avec son enfant est un encens d’agréable odeur qui monte 
jusqu’au trône de Dieu. Et, nous tous prêtres du Seigneur, 
avec nos évêques bien-aimés, nous prierons pour un confrère, 
ami aussi sincère que dévoué ; nous joindrons nos supplications 
à celles de toute cette paroisse attendrie et éplorée, et nous 
conjurerons tous ensemble le Prince des Pasteurs de recevoir 
dans sa paix le bon et fidèle serviteur des âmes qui vient de 
s’endormir dans la joie du Seigneur.

Le catholicisme dans les Républiques américaines

Toutes les républiques, heureusement, n’imitent pas la 
France chrétienne qui, sous couvert de neutralité, poursuit 
jusqu’à l’idée, jusqu’au nom de Dieu ; et tous les présidents de 
républiques n’ont pas la crainte du président Loubet qui re­
cule devant un acte de sa foi personnelle.

Aux Etats-Unis, le président Roosevelt ne manque aucune 
occasion de célébrer Dieu et de rappeler le culte dû par l'hom­
me reconnaissant à sa Providence ; quoique protestant, il mul­
tiplie ses témoignages de respect pour l’action catholique et 
ceux qui l’exercent, fussent-ils Jésuites.

Au Pérou, c’est mieux encore : le jeune président Pardo ne


